
or{vraigue. matism, N'use que 'Huile de Pin Prfume

LES PLAISIRS DE LA CAMPAGNE --OU LE PORC-EPIC MAL PLACE

-Ah I nous sommes très bien loi i
pour nous reposer... asseyons-nous. * r =-Aïe, je viens'de'm'aseeoir sur

quelque chose de piquant I...
-Tu es fou... tu vois bien qu'il

n'y a rien I absolument rien I
-C'est un peu fort I je t'assure

cependant que ça m'a piqui 1

CORRESPONDANCES

Québec, 22 août 1899.

Mon cher CANARD,

Voilà 1 Ibis-Bleu en frais de nous
faire savourer, dans sa stupide " Cra-
vache," une de ses chroniques, non
fantaisistes, mais fantasques. Cette
fois-ci il part en guerre contre les
peignes, tout en s'oubliant lui-même.
D'abord, il nous dit qu'il est réem-
barrassé. Il n'a pas besoin de nous
le dire, car ça lui prend la moitié de
sa chronique pour son préambule
insignifiant. Ensuite il vient à ses
peignes. Il ne nous en dit pas grand'
chose, si ce n'est que: I pour les
baptiser il lui faudrait des tombereaux
de fange 1" Aurait - il, par hasard
trempé sa plume dans cette fange, car
je lui trouve un langage pas mal
"batochien, " lequel, à moins d'être
aveugle, nous révèle sa patrie. Avant
de corriger les peignes, qu'il se rap-
pelle cet adage latin: " Medice, cura
tm ipsum."l Et encore: "lOn ne parle
pas de corde dans la maison d'un
pendu." Il insère entre parenthèse:
"c'est des peignes que je parle," i
aurait dû mettre : " c'est un peigne qui
parle," et voici pourquoi : Figures.
vous que ce peigne, se promenant un
beau soir d'été avec son amoureuse,
se mit à genoux sur une marche de
galerie (cela sur la route) et demanda
pardon (de vive voix) à sa blonde
qu'il avait offensée. Figurez-vous-le
encore dans le bateau-passeur, se fai.
sant soufleter en pr6sence des dames,
par un " Bout-de-chandelle, " (un au-
tre peigne que celui-là). Pour toute
réponse il se contente de ramasser son
lorgnon endommagé et de lancer à
la foule terrifiée un sourire benit.
Est-ce assez peigne? Il nous le dira
peut être dans sa prochaine chro-
nique.

Quantcois.

P. S.-Il ne fait pas parti du " Club
à combinaison," car il a été trouvé
trop fin peigne, que dis-je : trop pei-
gne-fin.

Merci, cher CANARD, j'espère que
tu ne nous refuseras pas l'insertion.

Q.

Lavaltrie, 26 août 899.

Mon cher CANARD,

Nous regrettons beaucoup tes aima-
bles visites de l'été dernier. SI tui
continuais à fréquenter nos parages,
tu aurais fait la connaissance d'une
vieille Linotte qui a été baptisée en
grande cérémonie, l'hiver dernier, sur
le perron de la salle publique, le jour
de l'Epiphanie.

A tous les autres défauts propres à
ses congénères, notre Linotte joint
celui d'informer. Depuis assez long-
temps elle dénonçait les hôteliers et
leur faisait payer l'amende. Elle cro-
yait pouvoir continuer ce métier im-
punément, mais, comme dit le pro.
verbe "tant va la cruche à l'eau,
qu'elle se casse."

La semaine dernière, un hôtelier
de Montréal, peu endurant, fut mis
au courant de ses faits et gestes et se
chargea de plumer notre Linotte de
la belle manière.

A chaque plume qu'il lui arrachait,
la pauvre vieille pestait, jurait, gei-
gnait, à la grande joie des auditeurs
et spectateurs.

Voilà ce que c'est I
C'est bien fait,
Faillait pas qu'i aille bitAu cabaret. J

SANs-Souc.

POUR TOUTES PLAIES
ET BRULUBES

ni'ues que du C4bre On-
guent d. Pn Papfu»m.

Le forçat.-C'est bien long, être
condamné pour la vie.

Le geolier.-Oui, mais vous ne vi-
vrez peut-être pas très longtemps.

M Zotiqué Roy,le restaurateur bien
connu dont l'établissement est situé au
coin des rues Mont.-Royal et Bleury,
vient d'ajouter une annexe a sa maison,
pour donner pleine satisfaction aux
bicyclistes las de pedaler. Ces mes-
sieurs trouveront là tout qui convient
f~our les reconforter et pour abriter
Durs machines. C'est une fratche oasis

pour les promeneurs. On y trouve des
consommations de premier choix t des
re as lantureux et succulente à <les
prixtrè modérés. Le CANARD se fait
un devoir d'indiquer la maison à ceux
qui, par hasard, ne la connaissent pas.

Vieuix Joulrnaulx
A VENDRE,
Pour Envelopper

Un centin la lb.
S'adresser à l'Imprimerie

A. P. Pigeon
1798 Rue Ste-Catherine

Coin Sto-Elisabeth.

CHAPEAUX EN PAILLE,
Plusieurs différentes formes à choisir.

CHAPEAUX EN SOIE, haute forme.

CHAPEAUX EN FEUTRE, nouvelle forme,
nouveau style, dernière mode, à des
prix défiant toute compétition.

Cravates, Gants, Cols, etc, etc.

PEIALITE: Chemises sur mesure
de 818 à 824 la douzaine, coupe garantie.

GENEREUYX & C.E
227 RUE SAINT-LAUREUT

Telophone Bell, Main ý2I
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